
Chiffres clés de l’exploitation

Statut : GAEC
Main-d’œuvre totale :
3,69 ETP au total pour le GAEC
2 UMO exploitants dont 1 UMO pour 
l’écurie de pension  et 1 UMO pour 
l’atelier ovins
1,69 UMO salariés essentiellement pour 
l’atelier ovins
Surface : 12 ha de pâturage en accès libre 
depuis l’écurie active
Clientèle : Une vingtaine de clients 
Effectifs équins : 25 chevaux sur la 
structure dont 2 en propriété
Infrastructures : 2 carrières, 1 sellerie,  
1 club-house, 1 aire de pansage et  
1 douche intérieure
Zoom écurie active : 
L’écurie active a été dimensionnée pour 
accueillir 25 chevaux : 
3 300 m2 d’espace accessible librement 
et 12 ha de pâturage ouvert aux chevaux 
d’avril à novembre.
Les 3 300 m2 se décomposent en 3 000 
m2 de sol stabilisé et 280 m² d’abri avec 
un coté en sable et un côté équipé de 
tapis en caoutchouc. À cela s’ajoutent 
2 boxes terrasse pour les soins et 
l’intégration.
Équipements : 4 distributeurs de foin 
individuels, 1 distributeur automatique de 
concentrés et un grand râtelier collectif 
comportant chacun 1 porte de sélection,  
1 abreuvoir antigel et eau de source l’été.

Les chevaux hébergés sur l’écurie active 
sont majoritairement des chevaux de 
selle, de loisir ou des chevaux retraités. 
On y retrouve aussi 4 chevaux de trait. 
L’écurie active est également adaptée 
pour accueillir des poneys. Plusieurs ont 
déjà été hébergés sur la structure.

L’objectif est toujours d’avoir un 
groupe le plus stable possible car ce 
sont les intégrations qui posent le plus 
souci, surtout pour les chevaux les 
plus sensibles (risques de blessures et 
bousculades).

En bref…

Cette écurie de pension propose une 
trentaine de places principalement en 
écurie active. Ce système facilite la gestion 
des chevaux et permet de répondre à 
plusieurs de leurs besoins fondamen-
taux (contacts sociaux, mouvement…). 
Cependant il génère également des 
problématiques nouvelles liées notam-
ment à l’utilisation de matériels techniques 
faisant appel à des compétences particu-
lières et notamment en informatique.
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PENSION D’ÉQUIDÉS EN ÉCURIE ACTIVE

Exploitation équine
en région Auvergne - Rhône-Alpes

Zoom sur

LE PRINCIPE DE  
L’ÉCURIE ACTIVE

La question des installations 
équestres est très liée 
à l’appréhension de 
nombreuses thématiques 
dont le bien-être, 
l’ergonomie, l’ambiance, 
l’éco-construction, 
l’hébergement, la sécurité, 
l’environnement, ou encore 
les relations sociales. 
Le mode d’hébergement 
choisi et la gestion au 
quotidien des chevaux 
jouent principalement sur 
trois facteurs :  le cheval (à 
quelles libertés a-t-il accès?), 
le soigneur (organisation 
des tâches nécessaires à 
l’alimentation, l’entretien 
de la litière et les soins) et 
l’utilisateur (manipulation, 
état et propreté du cheval).

L’écurie active est un 
concept d’hébergement 
pour équidés qui s’inspire 
de leur mode de vie en 
conditions naturelles. Cela 
consiste plus précisément 
à créer un territoire de vie 
comportant les ressources 
dont le cheval a besoin : 
de quoi se nourrir, de quoi 
s’abreuver, de quoi s’abriter, 
se reposer, et la possibilité 
de se mouvoir librement et 
en groupe. 
Ce concept a également 
vocation à réduire la 
pénibilité du travail des 
gérants et soignants grâce 
au fait que les équidés vivent 
en groupe, en extérieur 
et avec la possibilité de 
se déplacer librement. Par 
ailleurs les espaces sont 
pensés pour être nettoyer 
mécaniquement, et bon 
nombre d’équipements 
automatisés tels que 
des distributeurs 
automatiques de granulés 
sont systématiquement 
installés dans ce mode 
d’hébergement.
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Des conditions de vie qui res-
pectent les besoins fondamen-
taux des équidés.
Une réponse à une demande 
actuelle forte des propriétaires 
de chevaux sur le bien-être ani-
mal et de respecter davantage 
les besoins fondamentaux de 
leurs équidés.
Une écurie bien pensée et 
aménagée grâce aux connais-
sances de la gérante et à 
l’accompagnement dont elle a 
bénéficié.
Une organisation du travail 
grandement facilitée pour la 
gestionnaire de l’écurie.
Un accès à des surfaces consé-
quentes.

Besoin de maintenance et de 
remplacement régulier des 
équipements et des aménage-
ments qui s’usent plus vite car les 
chevaux se grattent, poussent.
Modes d’hébergement assez 
récents en France : il est parfois 
compliqué d’assurer la mainte-
nance et le renouvellement des 
équipements de l’écurie active et 
de faire face à l’indisponibilité de 
ressources humaines et maté-
rielles.
Complexité de la gestion infor-
matique des équipements et 
cela reste des équipements très 
sensibles à l’orage.
Gestion de la stabilité du groupe 
de chevaux ; ce qui peut ne pas 
toujours être évident dans un 
système de pension.

Prédominance actuelle de 
la thématique du bien-être 
animal.
Attractivité du système du fait 
des conditions de travail.

Coûts et disponibilité des 
matières premières (gravier, 
sable…) pour les aires stabi-
lisées qu’il faut ponctuelle-
ment recharger, et pour les 
composants électroniques 
pour tout ce qui est équipe-
ment.

FORCES FAIBLESSES OPPORTUNITÉS MENACES

L’activité de pension de chevaux 
a démarré en 2013. Des pensions 
box ont été initialement proposées 
mais cela ne fonctionnait pas ; peu 
de demande. La gérante de la struc-

ture s’est alors intéressée aux écuries 
actives. Ce système lui a tout de 
suite plu car elle a vu qu’il permet-
tait de respecter davantage les 
besoins fondamentaux des chevaux 
et notamment les contacts sociaux, 
l’alimentation continue et le mouve-
ment en liberté.

Après des recherches internet et 
surtout la visite d’une écurie active en 
fonctionnement, la gérante décide 
de créer sa propre écurie active en 
2017 ; il s’agit de la 1ère écurie active 
d’Auvergne-Rhône-Alpes. 

La demande est très forte depuis 
l’ouverture de l’établissement. Elle 
bénéficie notamment du marché 
porteur de la Suisse étant à proxi-
mité de la frontière. La gérante 
fait le constat qu’au début, les 
clients venaient plus par curiosité, 
aujourd’hui ils recherchent spéci-
fiquement ce type d’hébergement 
pour améliorer le bien-être de leur 
cheval.

L’écurie active a été créée sur un 
espace en devers qui a nécessité 
pas mal d’aménagements. Mais 
aujourd’hui l’ensemble est très 
fonctionnel avec 3 niveaux donnant 
chacun accès à des espaces d’ali-
mentation et de repos. Les travaux 
ont duré presque un an, aires de 
travail comprises (carrières).

La gérante s’est entourée de diverses 
compétences pour faire aboutir son 
projet, un concepteur d’écurie active 
et un comptable pour réaliser l’ana-
lyse de la rentabilité financière. Un 
accompagnement et conseil concer-
nant l’agro-écologie (choix des 
plantes, arbres et arbustes pouvant 
être utilisés autour de l’écurie active) 
a également été sollicité par la 
gérante.

L’écurie de pension est intégrée 
dans un GAEC familial qui comprend 
également un atelier ovin lait, et qui 
comptabilise une SAU de 125 ha.

« Mon but était de créer 
une pension en adéquation 
avec mes valeurs, le bien-
être du cheval était ma 
priorité, mais j’avais aussi 
envie que les propriétaires 
se sentent bien dans un 
lieu ressourçant. »

2013
Lancement de l’activité de pensions  

avec une offre box-paddock 

2017
Création et ouverture de l’écurie active et 

recentrage de l’offre de pension sur  
ce mode d’hébergement

2021
Maintenance importante sur  

les équipements de l’écurie active



Installations et infrastructures
Une grande attention a été apportée 
aux travaux de terrassement, clés de 
voûte d’une écurie active durable dans 
le temps.
Les plus grosses dalles de stabilisation 
sont remplies de gravier fin et les dalles 
plus petites sont remplies de sable. Le 
tout ne bouge absolument pas même 
lorsque de gros camions roulent dessus 
pour livrer des matériaux.
La partie couverte était initialement 
intégralement en sable. À la demande 
de certains clients qui craignaient pour 
le confort de leurs équidés, la moitié 
de la surface a été recouverte de tapis 
(recyclage d’anciens tapis de logettes 
pour bovins).
Les équipements connectés sont 
très pratiques dans la gestion 
quotidienne. Le revers de la médaille 
est qu’il s’agit de matériels très 
techniques qui nécessitent des 
compétences particulières en cas de 
panne. L’intervention de personnes 
compétentes est l’approvisionnement 
en pièces est parfois laborieux. Sur 
cette structure il a par ailleurs déjà été 
constaté des problèmes de câblages 
des équipements grignotés par les 
souris, et lors d’un gros orage tout le 
système a été touché et est tombé en 
panne.  

Fonctionnement (ramassage 
crottins et alimentation) 
Le ramassage des crottins se fait à la 
main sur la surface couverte en sable 
et est mécanisé avec le valet de ferme 
sur le reste de la surface stabilisée. 
L’équipement a été aménagé par 
la gérante pour éviter les risques 
d’accrochage des dalles : un caoutchouc 
de 4 cm a été rajouté sous la lame du 
godet et a été biseauté. 

Le foin est à volonté via les 5 râteliers à 
disposition sur l’écurie active.

La distribution de concentrés se fait via 
les DAC et est adaptée à chaque équidé 
en accord avec les propriétaires. Tout 
est automatisé et les équidés sont 
équipés de colliers permettant de 
déclencher les accès aux distributeurs.

Comportement des chevaux
En fonction des saisons, la gérante a 
constaté que les chevaux utilisaient 
des points de repos différents. L’été 
ils utilisent beaucoup l’écurie active 
et notamment la partie couverte dans 
laquelle ils peuvent se mettre à l’abri 
du soleil et des insectes.
En automne, ils sont principalement au 
pâturage et viennent se reposer dans la 
partie basse de l’écurie active stabilisée 
et en sable qui est généralement 
ensoleillée et protégée du vent grâce à 
un mur d’enrochement.
Globalement les équidés s’accoutument 
très rapidement à l’écurie active et 
notamment au fonctionnement des 
équipements connectés (râteliers, DAC, 
portes automatiques...).
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FACTEURS 
CLÉS DE RÉUSSITE

• Stabilité du troupeau
• Connaissance des chevaux
• Stabilisation du sol
• Gestion de la clientèle et 

pédagogie

Accès au DAC

Râtelier collectif à l’extérieur

ZOOM 

RETOUR CLIENTS

L’écurie active permet de déculpabiliser les propriétaires qui ne peuvent pas 
venir voir leurs équidés tous les jours. Ils les savent à l’extérieur, en troupeau 
et avec la possibilité de se déplacer librement.
Certains clients demeurent un peu inquiets de l’effet groupe sur leur animal, 
surtout en termes de blessures. Cependant, en 7 ans, un seul accident est arrivé. 
Il s’agit d’un cheval qui a reçu un coup de pied et qui a dû être euthanasié. 
L’équidé était intégré au groupe, le coup de pied a été donné lors de jeux entre 
2 chevaux.

TARIFS PRATIQUÉS

Tarif Pension écurie active : 
450 euros par mois TTC.
Les soins ou actions 
spécifiques (couverture par 
exemple) sont facturés en 
plus.
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RÉSULTATS ÉCONOMIQUES
(CHIFFRES 2021)

Produit brut total 341 174 €

Dont produit équin 84 128 € 
soit 3 365 €/équidé

Produit brut/UMO 92 459 €

Charges Opérationnelles/équidé présent 390 €

EBE/UMO exploitant 47 804 €

EBE/produit brut 28 %

REGARD DE L’EXPLOITANTE

Pauline LEROY

« J’ai découvert les écuries actives en 2015.  
Ce type d’écurie répondait à toutes mes envies, et m’a permis de pouvoir 

vivre de ma passion et surtout d’avoir sur ma structure des chevaux  
bien dans leur tête et dans leur corps. »

REGARD DE  LA CONSEILLÈRE

Mélanie Conraud,  
Institut Français du Cheval  

et de l’Equitation

« L’écurie active est un mode d’hébergement intéressant car permettant de 
répondre à plusieurs besoins fondamentaux des équidés. Il est cependant 
primordial de bien dimensionner son projet pour ne pas « surcharger » 
l’écurie active sans quoi des problèmes peuvent apparaitre au sein du 

troupeau. Par ailleurs il apparait indispensable d’intégrer systématiquement 
des réflexions autour de l’aménagement paysager des écuries actives, ce 
qui permettrait d’apporter de l’ombre et de l’humidité, un complément 

fourrager, ou encore un enrichissement du milieu de vie. »

Un dispositif partenarial associant des éleveurs, et des ingénieurs 
de l’Institut de l’Élevage, des Conseils des Chevaux, de l’Institut 

Français du Cheval et de l’Equitation et des Chambres d’agriculture 
pour produire des références sur les systèmes d’élevages.

Ce document a été élaboré avec le soutien financier du Fonds 
Eperon, du Ministère de l’Agriculture (CasDAR) et de la CNE.


